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Fiche pays producteur 
 

Le citron 
en Argentine 

Localisation 
 

Le verger argentin, d’une extension totale de 42 000 
ha, se concentre en grande partie dans la province 

de Tucuman, située dans le nord-ouest du pays. Les 
deux principaux pôles de production de cette zone se 
trouvent sur une étroite bande au piémont des Sierras 
de Burruyacu et de l’Aconquija entre Tafi Viejo et les 
vergers récents plus méridionaux qui s’étendent jus-
qu’à Rio Chico. Leur microclimat permet de s’affran-
chir des importants risques de gel des plaines situées 
plus à l’est et d’une topographie difficile plus à l’ouest. 
Par ailleurs, la pluviométrie est assez généreuse (800 
à 1 500 mm), même si l’irrigation est nécessaire pour 
obtenir des rendements satisfaisants. Le reste des 
surfaces en culture est également réparti entre d’au-
tres provinces du nord-ouest (Jujuy, Salta) et la frange 
située à l’extrême nord-est du pays, entre Misiones et 

Entre Rios. Toutefois, les rendements sont moindres. 
Les plantations de type industriel dominent. 

L’Argentine domine la production mondiale de citron 
jaune, avec une récolte de plus de 1.3 million de 
tonnes. Historiquement spécialisée dans la fabrication 
de jus et dérivés, la filière assure un rôle prépondérant 
durant l’été dans l’alimentation en citron frais des 
marchés de l’hémisphère Nord depuis le milieu des 
années 1990. Cependant, la hausse du coût de 
production, notamment liée à l’apparition du chancre 

citrique, la baisse de la rentabilité de l’industrie et un 
ralentissement de la demande mondiale en citron frais 

ont conduit à une fragilisation de la filière. 

Calendrier de production et variétés 
 

La production repose sur quatre variétés principales. L’Eureka repré-
sente environ 35 % des surfaces, le Limoneira et le Lisbon 25 % et le 
Genova 11 %. Quatre floraisons d’intensité variable permettent d’éche-
lonner la production. La récolte principale a lieu entre mai et septembre (cueillette d’hiver : environ 70 % de 

la production). Cependant, la campagne export peut démarrer dès le mois de mars grâce au 
« crudo » (environ 15 % de la production). La production issue des autres floraisons est destinée au marché local.  

Citron — Argentine — Calendrier de production 
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Eureka et autres               

Production 
 

Introduite dans la province de Tucuman par les immi-
grants espagnols et italiens au début du XXème siècle, 
la culture du citronnier a connu un premier mouvement 
de développement après l’apparition de la tristeza au 
milieu des années 1940, au détriment des autres agrumes 
plus sensibles à cette maladie. Cependant, la filière n’a 
réellement pris son essor qu’à la fin des années 1960, suite 
à la crise du secteur sucrier. La croissance de la production 
a été lente mais régulière jusqu’à la fin des années 1980. 
Elle s’est nettement accélérée au début des années 1990, 
avec la signature de contrats d’approvisionnement en jus 
concentré et huiles essentielles entre des multinationales 
étrangères du secteur des boissons et une partie des pro-
ducteurs. Le développement explosif de la production a 

entraîné une forte baisse de la rentabilité à partir du milieu des années 1990, incitant les producteurs à diversifier 
leurs débouchés par l’exportation en frais vers l’Europe. L’équilibre économique de la filière s’est encore fragilisé 
depuis le début des années 2000. D’une part, les coûts de production ont fortement augmenté, notamment en raison 

des surcoûts liés aux mesures prophylactiques et de traitement contre le chancre citrique, dont l’apparition a été dé-
tectée en 2002. D’autre part, la stabilisation de la demande en frais et la forte baisse des prix du jus depuis le début 

de la décennie ont entraîné un recul des retours économiques jusqu’en 2007, où une hausse conjoncturelle est inter-
venue. Dans ce contexte de surproduction, les surfaces dédiées à la culture sont stabilisées, voire en baisse.  
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Exportations globales 
 

Les exportations ont explosé durant la décennie 1990, 
avec l’émergence d’un marché du citron d’été dans l’Union 
européenne, puis en Europe de l’Est. Les envois, inférieurs 
à 50 000 t à la fin des années 1980, ont atteint 340 000 t 
en 2003. La croissance s’est ralentie depuis cette période. 
D’une part, la consommation progresse plus lentement que 
précédemment en Europe de l’Est. Et, surtout, les exporta-
tions vers l’UE tendent à légèrement décliner malgré l’élar-
gissement, si l’on exclut la hausse conjoncturelle liée au 
gel des productions espagnoles en 2005. Les Pays-Bas 
restent un point d’entrée important, mais les envois vers 

les pays producteurs du sud de l’Europe se sont nettement 
développés depuis le début des années 2000, dans une 
logique de « category management ». L’Italie tend à prendre 
le pas sur l’Espagne, la Grèce continuant de recevoir des 
volumes soutenus. Les envois hors Europe représentent 
moins de 10 % des exportations totales (Canada, Hong 
Kong, etc.). Le marché japonais est ouvert, mais le protocole 
sanitaire est très contraignant. Le marché des Etats-Unis, 
fermé depuis le début des années 2000, devrait se rouvrir 
en 2009. Seuls les fruits issus de plantations agréées par le 
SENASA et contrôlés par ce même organisme depuis le 
verger jusqu’au port d’embarquement sont éligibles à l’ex-
port. Il existe une soixantaine de sociétés exportatrices, 
mais les sept principales assurent à elles seules 75 % des 
envois, dont 50 % pour les trois premières.  

Logistique 
 

En règle générale, les fruits 
destinés au marché européen 

sont acheminés en camions 
réfrigérés jusqu’à Campana, 
située sur le fleuve Parana à environ 1 200 km de Tucuman. Ils sont ensuite généralement 
chargés en navires conventionnels et atteignent les ports du nord de l’UE (Rotterdam et 
Anvers) après 15 à 20 jours de mer. Le cheminement est similaire pour l’Europe de l’Est. Les 
volumes destinés aux marchés d’Extrême-Orient et au Canada sont conteneurisés et généra-

lement exportés depuis le port de Buenos Aires. Des volumes significatifs sont aussi envoyés 
des ports de San Pedro et Zarate. 

Citron — Argentine — Fret maritime 

Port de départ Port d'arrivée Temps de transport 

Rotterdam 17 à 19 jours 

Saint Petersbourg 20 à 22 jours 

Mer Noire 19 à 20 jours 

Buenos Aires, Campana  
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Débouchés 
 

L’Argentine est le premier producteur mondial de jus de citron 
et dérivés. Ce débouché vient en première position et absorbe 
70 % de la production. Environ un million de tonnes par an 
sont transformées par  cinq entreprises de très grande taille. 
Cependant, la rentabilité économique de la filière repose de 
plus en plus sur le secteur du frais, après la forte baisse des 

prix du concentré ces dernières années. Ainsi, l’export ab-
sorbe une part croissante de la production. La consommation 

locale est stabilisée à 60 000 t pour 40 millions d’habitants.     
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